
Un dernier CoUP d’Œil sUr le Grand
bal dU Petit noUVel an 
Les pensées et les cœurs étaient lourds en ce vendredi

9 janvier 2015, 2015 après les attentats terroristes contre

Charlie Hebdo et l’Hyper cacher à Paris mais, en un

accord tacite, chacun est malgré tout venu pour culti-

ver ce vivre ensemble, ce «coexister» que nous prônons

par notre engagement depuis bientôt dix ans.

Courte nuit n’a jamais nui. Pour sa huitième édition, le Grand

Bal du Petit Nouvel An, le 9 janvier dernier, a battu tous ses

records. L’Orchestre Jaune a joué jusqu’aux petites heures

du matin, avec une énergie formidable et un plaisir visible.

On pouvait sentir le bonheur de chacun d’être là et de par-

ticiper à cette fête mémorable. La piste de danse n’a pas

désempli jusqu’au dernier morceau et les musiciens ont

subjugué le public.

Les bénévoles ont été infatigables, qui aux rangements, les

plateaux remplis de verres, qui à la vente des derniers

gâteaux, qui à l’accueil, qui au bar, à servir sans broncher

un dernier verre. On a pu en voir danser jusque dans les

vestiaires, derrière le comptoir, dans le couloir et même sur

la piste!

Dans le public, beaucoup de fidèles qui y retrouvent leurs

amis et beaucoup de nouveaux venus qui, séduits par l’am-

biance magique de ce bal, se sont promis de revenir. 

Le bénéfice de la soirée nous permet de financer un voyage

entier et cela grâce à vous. Alors, venez l’an prochain, invi-

tez vos amis, la date est déjà fixée, ce sera le 8 janvier 2016,

à la salle des fêtes du Casino de Montbenon, à Lausanne. 

La musique et la danse comme un pied de nez à la face de

la haine et de la violence…

ProJets de l’ÉtÉ 2015

HER VOICE – 16 au 25 aOûT 2015 

Proposé par Olfat Haider en collaboration avec Beit Hage-

fen et Sylvie Berkowitsch-Gassenbauer, ce projet concerne

un groupe de jeunes filles de 16-17 ans recrutées et sélec-

tionnées dans des écoles de Haïfa. Elles seront en nombre

égal de juives israéliennes et d’arabes israéliennes qui

mèneront un travail de dialogue de plus de cinq mois en

Israël avant de venir en Suisse, encadrées par des profes-

sionnels de la facilitation. 

BREaKING THE ICE – 27 août au 10 septembre 2015

Selon le schéma réalisé depuis cinq ans, une randonnée en

moyenne montagne sera à nouveau proposée à des étu-

diantes et des étudiants juifs et arabes de l’Université de

Haïfa, accompagnés de médiateurs professionnels.

L’organisation de ces séjours a déjà commencé, mais si

vous êtes intéressés à y participer, merci de vous annon-

cer à info@coexistences.ch. Vous êtes les très bienvenus à

tout moment !

COMBaTaNTS FOR PEaCE

Le projet est finalement annulé. La demande de participa-

tion financière de CfP aux frais de vols Israël-Suisse-Israël

et l’absence d’événements publics de témoignages en

dehors de rencontres avec les membres de Coexistences

en sont les raisons principales. Par ailleurs, dans ce contexte

de conflit en cours, le caractère binational de ce groupe

explique la complexité du processus de décision au sein

de Combatants for Peace.
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Chers membres et amis de CoexistenCes,
Ici et là-bas, c’est soudés et toujours en dialogue malgré l’adversité qu’ensemble nous pourrons affronter ces

temps d’incertitude et de questionnement. Les encouragements qui, d’année en année, nous parviennent sont

une exhortation à poursuivre notre engagement. Nous le devons à ces jeunes juifs et arabes qui, pour donner une

chance à la paix, bravent parfois jusqu’à leur entourage même. Celles et ceux de Her Voice et de Breaking The

Ice sont prêts à venir chez nous. Tenons-nous prêts à les accueillir.



COEX a DIX aNS!

Le travail de réflexion et d’organisation se poursuit à grands

pas. Si tout va bien, dans un premier temps, une déléga-

tion de Coexistences se rendra en Israël cet automne pour

rencontrer les leaders des groupes que nous avons reçus.

L’idée est de concevoir avec eux le grand rassemblement

en 2016 des membres de Coexistences et de tous ceux qui

à un moment ou à un autre sont venus en Suisse continuer

leur activité de dialogue. Nous souhaitons ainsi aborder ces

questions:

Qu’est-il advenu des personnes que nous avons accueil-

lies? Quelle est leur vie maintenant? Qui s’est marié? Qui

a eu des enfants? Y a-t-il eu des mariages mixtes?

Des familles arabes et juives de participants ont-elles fra-

ternisé/noué des liens/ou continué leurs échanges?

Quel effet a eu sur eux le voyage en Suisse? Quel a été l’im-

pact de notre action sur eux, pendant leur séjour mais éga-

lement dans la durée?

Et, de manière générale, leur vision de « l’adversaire», voire

de « l’ennemi» a-t-elle évolué une fois de retour sur place?

noUVelles de lÀ-bas

VOuS aVEz DIT FEMMES EN MOuVEMENT?

Visite de Danielle et Edgar Bloch à Shefar’am, village arabe 

Venu séjourner en Suisse du 24 au 31 mars 2014, le groupe

«Femmes en Mouvement», plus familièrement baptisé du

prénom de sa leader «Zahava», a poursuivi ses rencontres.

En dépit des tensions, guerres et autres turbulences de l’été

dernier, les vingt-trois femmes juives, musulmanes, chré-

tiennes et druzes ont continué à approfondir leur travail de

dialogue. Un défi pas forcément facile à relever dans un

environnement de plus en plus chargé de violence. 

Toutes ces femmes se retrouvent à tour de rôle dans la mai-

son de l’une ou de l’autre et leurs entrevues se perpétuent

à raison d’une fois par mois. Il n’y a pas de thèmes parti-

culiers de discussion, mais la motivation de se retrouver

entre femmes et mères, souvent grands-mères prend le pas

sur toute autre considération. Elles discutent énormément,

notamment de leur culture religieuse spécifique et sont

avides d’apprendre à connaître celle de l’autre.

En décembre dernier, lors d’un voyage dans la région,

Danielle, responsable du projet de la venue en Suisse de

«Femmes en Mouvement » et Edgar, ont été invités par

Zahava à partager une soirée du groupe à Shefar’am, un

gros bourg arabe distant de quelques dizaines de kilomè-

tres de Haïfa, la métropole du nord d’Israël. C’est Houda,

de confession protestante et épouse d’un catholique romain

qui accueillait tout ce petit monde rassemblé autour d’un

repas canadien. La soirée portait sur le thème mixte de Noël,

qui commémore la naissance du Christ et de Hanoucah, la

fête des lumières célébrée par les Juifs au même moment. 

A cette occasion, Zahava a expliqué le sens de la fête de

Hanoucah. Peu après, les bougies ont été allumées, accom-

pagnées des chants traditionnels de la fête des lumières.

Puis, les participantes ont repris les airs entonnés à Noël

en langue arabe. Entre les chandeliers illuminés et le sapin

garni de guirlandes, les participantes ont conversé et

échangé tout au long de la soirée dans ce cadre chaleu-

reux et apaisant. 

QuaND DIaLOGuE ET SéjOuR EN SuISSE SèMENT

QuELQuES GRaINES…

a long terme, quel impact le séjour en Suisse et le tra-

vail de dialogue ont-ils sur les participants ? C’est la

question que nous nous posons tous légitimement et

de façon régulière. Ces quelques témoignages encou-

rageants en guise de réponse:

De fin janvier à fin février 2015, François Feihl a séjourné

cinq semaines en Israël, dont quatre passées sur le cam-

pus de l’Université de Haïfa, pour suivre, à titre privé, un

cours intensif d’hébreu. Rappelons que les participants de

Breaking the Ice sont recrutés parmi les étudiants de cette

institution, qui est donc un partenaire essentiel de Coexis-

tences. François témoigne :

«Ce cours intensif est le second que je suis à l’Université

de Haïfa et bien sûr, mon choix de cet endroit est motivé

par ma participation à Breaking the Ice. Je loge sur le cam-

pus, dans les dortoirs pour étudiants, et c’est une occasion

rêvée pour rencontrer les anciens participants avec lesquels

j’ai marché en montagne. 

A mon arrivée, avant même d’avoir atteint les dortoirs, je

croise Ravit (2013), puis Bassem (2012), qui me souhaitent

la bienvenue. Le soir de mon arrivée déjà, je mange avec

Tamer (2013), Miran (2013), Rami (2014) et Olfat. En face de

ma chambre, il y a « le club», une grande salle dotée d’un

petit bar où les étudiants viennent le soir pour boire un verre.

J’y fais de très nombreuses rencontres, non seulement d’an-

ciens participants qui me répètent encore et toujours à quel

point leur séjour dans nos Alpes les a marqués, mais encore

de bien d’autres que je ne connais pas, qui souhaitent poser

leur candidature à la prochaine édition, et qui m’interrogent.

Je réalise que le projet est devenu très connu et suscite un

large intérêt.

newsletter no21 / mars 2015

existencescoco

   

   

   

   



Destiné aux étudiants étrangers qui suivent une année ou

un semestre à Haïfa, le cours d’hébreu compte une cin-

quantaine de participants de tous horizons. Lors de la

séance d’introduction, le Doyen Hanan Alexander (qui est

la personne de contact de Coexistences) profite de ma pré-

sence pour expliquer Breaking the Ice, donnant ainsi au

projet et à notre association une belle publicité.

Je passe les week-ends chez Golan (2010) qui habite dans

les environs de Haïfa. Nous avons gravi le Mont Blanc

ensemble il y a quatre ans et demi et c’est devenu un ami

proche. Il est resté très impliqué dans Breaking the Ice. Pour

le deuxième week-end de mon séjour, il organise une ran-

donnée dans la région à laquelle il invite tous ceux qui ont

été touchés par le projet depuis ses débuts. Une vingtaine

répondent à l’appel et nous les retrouvons pour une pro-

menade d’une demi-journée le long du Nahal Tsipori, dans

cette campagne de Galilée si verdoyante à cette période

de l’année. Sont venus des représentants de toutes les

années (sauf 2011), parfois avec leurs conjoints, et même

leurs enfants. Olfat est là, ainsi qu’Izhar, le facilitateur israé-

lien de 2012. Lors d’une pause, tous s’assoient en cercle

et chacun tour à tour explique ce que Breaking the Ice leur

a apporté. Un thème commun : une capacité nouvelle de

comprendre « l’autre côté». Les conjoints s’expriment aussi,

et de la même manière, me faisant réaliser que notre action

a touché plus de monde que nos seuls participants.

J’aimerais encore mentionner une rencontre avec Hamoudi,

qui m’invite à manger un midi et me prépare une «chouk-

chouka». Hamoudi a participé à Breaking the Ice en 2013.

Il a grandi au nord, à Tuba, un village bédouin très pauvre,

isolé, avec beaucoup de chômage et de criminalité.

Hamoudi terminera à l’automne prochain ses études en

sciences sociales. Ensuite, il se consacrera à un travail de

terrain destiné à désenclaver des villages tels que Tuba, de

manière à y améliorer les conditions économiques et cul-

turelles. Dans ce futur travail, Hamoudi pense pouvoir tirer

profit des méthodes et approches qu’il a apprises en par-

ticipant à Breaking the Ice. Pour nous autres à Coexistences,

un bel exemple de retombées en aval, à long terme, de notre

engagement. 

Pour terminer, mon séjour là-bas a été l’occasion de

contacts renouvelés avec nos partenaires à Haïfa, Univer-

sité et Beit Hagefen. Breaking the Ice sera renouvelé en

2015. Asaf, le directeur de Beit Hagefen, avait accompa-

gné Olfat en tant que facilitateur israélien en août et sep-

tembre passés. Il a tellement apprécié cette expérience, et

elle lui a paru si importante, qu’il a décidé de la renouveler

et de revenir en personne l’été prochain. Asaf m’a aussi

exprimé sa fierté de ce que «Her Voice», le nouveau projet

d’un groupe d’adolescentes juives et arabes, ait pu être mis

sur pied entre Beit Hagefen et Coexistences. 
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MaIS ENCORE?

Laissez-vous conter l’histoire d’une jeune Palestinienne de

Jérusalem, qui a séjourné par deux fois en Suisse dans le

cadre du programme de dialogue du YMCA, la première

année comme participante, la seconde comme peer leader,

en 2008 et 2009. 

Depuis, elle a terminé avec succès un Bachelor en Rela-

tions internationales à l’Université hébraïque de Jérusalem.

Dans le cadre de l’un de ses cours, la jeune femme a choisi

d’analyser le processus de paix d’Oslo de façon dialectique,

en rendant compte et en analysant le récit israélien et le

récit palestinien. 

Souhaitant apporter les deux éclairages, le choix de cette

double analyse s’est imposé à elle de façon évidente. Cela

lui a permis de porter à la connaissance de son auditoire le

point de vue palestinien, tout en ne faisant pas l’économie

du point de vue israélien. Cette approche profondément

ancrée en elle, rend bien sûr les choses plus compliquées

car elle force la modération et exige de prendre en compte

le point de vue de l’autre bord. Mais, en même temps, elle

oblige au travail de l’intelligence qui refuse la facilité et la

simplification en agissant comme un frein à tout parti pris

précipité et sans nuances. Une autre graine…

À Vos aGendas 

SOIRéE ET REPaS DE SOuTIEN

Soyez nombreux à nous rejoindre le dimanche 14 juin

2015 au refuge des 4 Vents à Pully.

Vous recevrez de plus amples informations en temps voulu

mais d’ici là, vous pouvez d’ores et déjà réserver cette soi-

rée gourmande en faveur de Coexistences et l'annoncer

auprès de vos amis. Nous vous concoctons une soirée

exceptionnelle.

aSSEMBLéE GéNéRaLE

Notez-la date: elle aura lieu le mardi 17 novembre prochain. 

Nous nous réjouissons déjà de ces retrouvailles et vous

souhaitons, chers membres et amis, un printemps comme

on les aime, lumineux et régénérant.

Le groupe communication
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